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LIVRET D’EXPOSITION

LE BAL / JEU DE PAUME

Renverser  
ses yeux  
 
Autour de l’arte  
povera 1960-1975 
 
Photographie,  
film, vidéo

du 11 octobre 2022  
    au 29 janvier 2023
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Ce livret d’exposition va te servir à garder une trace de ta visite. Tu trouveras des textes qui t’aideront 
à te souvenir de ce que tu as vu. Quand tu croises le signe         , tu pourras répondre à une question 
qui fait le point sur ta visite. Le signe           t’invite à exprimer tes émotions face à ce que tu as vu.  
Le signe         te propose de prolonger un élément de l’exposition. N’hésite pas à partager avec nous 
ce que tu auras réalisé.

QU’AS-TU DÉCOUVERT DANS CETTE EXPOSITION ?  

L’exposition est consacrée à un groupe d’artistes italiens qui commencent à travailler dans les années 
1960. Ils font partie du mouvement de «  l’arte povera », ce qui veut dire « art pauvre ». Ces artistes ne 
sont pas d’accord avec la société de leur époque qui encourage la consommation et multiplie les objets.  
La visite t’a montré de quelles façons ils parviennent à changer le statut de l’œuvre d’art et de l’artiste.  
Tu as vu que, plutôt que considérer l’artiste comme un être exceptionnel, ils le montrent comme quelqu’un 
d’accessible qui ne se prend pas au sérieux. Tu as compris aussi qu’ils voulaient faire réfléchir le specta-
teur en le faisant participer à leurs expérimentations. Pour eux, l’art et la vie se rejoignent de façon libre 
et joyeuse. 

Les artistes de l’arte povera sont surtout connus comme des sculpteurs qui créent avec des matériaux 
naturels. Au cours de cette visite, tu as découvert que les artistes de l’arte povera se sont aussi intéressés 
à l’image. Grâce à la photographie et à la vidéo, ces artistes font de nouvelles expériences artistiques et 
en conservent le souvenir. 

Cette exposition se déroule à Paris en deux lieux. Aujourd’hui, tu as visité l’exposition au BAL et, si tu le 
souhaites, tu pourras voir d’autres œuvres de l’arte povera au Jeu de Paume. 

LIVRET D’EXPOSITION  
Renverser ses yeux, Autour de l’arte povera 1960-1975 : photographie, film, vidéo

Voici l’affiche de cette exposition en deux volets qui a 
pour titre « Renverser ses yeux, Autour de L’arte povera, 
1960-1975 » : 

À quoi cette expression « Renverser ses yeux » te 
fait-elle penser ? : 
Fermer les yeux ? Regarder autrement ? Refléter le 
monde ? (Entoure la ou les bonnes réponses). 

Sur cette photographie - à découvrir au Jeu de 
Paume - qui est un autoportrait réalisé par Giuseppe 
Penone en 1970, l’artiste porte des lentilles-miroirs 
qui reflètent ce qu’il regarde. 

Que vois-tu sur cet autoportrait ? 

Que ressens-tu face à cet autoportrait ? 

En quoi l’affiche de l’exposition nous invite-t-elle à  
changer notre regard ? 
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Au BAL, l’exposition s’intéresse au « corps ». En effet, les artistes de l’arte povera photographient ou filment le corps 
comme un matériau « pauvre » qu’ils ont à leur disposition. Ayant la volonté de redéfinir le statut de l’artiste et la 
place du spectateur, ils inventent d’autres façons de représenter les corps et remettent en question les règles de 
l’autoportrait. C’est à une nouvelle façon de rencontrer l’art qu’ils nous confrontent.

FAIRE PARTICIPER LE SPECTATEUR : Piero Manzoni, Base magica, Scultura vivente [Socle 
magique – Sculpture vivante], 1961 

En entrant dans l’exposition, tu as vu une sculpture éton-
nante intitulée «  Socle magique, Sculpture vivante  ».  
Piero Manzoni a proposé un socle en bois, matériau pauvre. 
En montant sur ce socle, là où il y a la trace des semelles en 
feutre, le spectateur devient la sculpture. L’artiste joue avec 
le public en enlevant l’élément que tout le monde attend … 
la statue. C’est au spectateur de prendre sa place ! 

Qui « fait » l’œuvre : le spectateur ? l’artiste ?  
les deux ?

Quelle pose prendrais-tu si tu devenais une « statue 
vivante » ? Pourquoi ?

FUSIONNER L’ART ET LA VIE  : Gino De Dominicis, Senza titolo (Tentativo di volo)  [Sans titre 
(Tentative d’envol)], 1969

Quels éléments dans cette image font croire que l’artiste peut voler ?  

Parmi les propositions suivantes, souligne l’intruse qui ne correspond pas à cette photographie :  
º l’artiste ne se prend pas au sérieux 
º l’artiste se considère comme sacré 
º l’artiste réinvente la forme de l’autoportrait 
º l’artiste pense que l’art n’a pas besoin d’être savant

Dans d’autres œuvres de l’exposition, le spectateur entre en action avec l’artiste.  
Par exemple, Pietro Manzoni invitait les spectateurs à manger un œuf qu’il avait signé comme 
« s’ils dévoraient l’art ». Et toi, est-ce que tu aimes participer directement à une œuvre d’art ou 
préfères-tu la regarder ? 

Pour faire se rejoindre l’art et la vie, les artistes de l’arte 
povera réalisent des “actions” auxquelles le public pouvait 
parfois participer. Ils réalisent aussi des films. 
Cette photographie est extraite d’un film intitulé Tentative 
de vol qui enregistre les tentatives répétées de l’artiste 
Gino De Dominicis pour s'envoler. 
L’artiste est filmé de dos, il bat des ailes comme un oiseau 
et son action s’achève dans une chute. En observant ce 
geste simple, le spectateur entre dans un univers imagi-
naire où l’homme semble pouvoir voler ! 
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JOUER AVEC L’IMAGE DE L’ARTISTE : Giulio Paolini, 1421965, 1965  

Ici encore, tu vois un artiste de dos. Pour parvenir à cette 
photographie, l’artiste a organisé une mise en scène.
Giulio Paolini se représente dans son atelier au milieu de 
ses outils. Cependant, avec cet autoportrait, il ne se montre 
pas au travail mais devant une toile blanche.
C’est comme s’il nous faisait entrer dans les coulisses de sa 
création et qu’il partageait avec nous sa démarche.
Il est doublement présent sur cette photographie. C’est lui 
qui tient la toile et le trépied du photographe rappelle aussi 
son métier. 

Tu as vu que l’exposition présente des œuvres sur des supports variés qui invitent le spectateur à vivre de 
véritables expériences : observer son reflet et entrer dans un « tableau-miroir », devenir une statue etc…
Plusieurs œuvres montrent des corps grandeur nature, l’avais-tu remarqué ? C’est une autre façon de faire 
se rejoindre la vie et l’art. Les œuvres de l’exposition par leur taille et leur matériau sont différentes de 
celles que l’on voit habituellement dans les musées. L’œuvre d’Emilio Prini intitulée « Fermacarte » va plus 
loin encore. Puisqu’elle est posée à même le sol, elle invite le spectateur à adopter un nouveau point de 
vue : à la regarder de haut. L’artiste s’est représenté dans des actions de la vie ordinaire, saisies sur le vif 
qui contrastent avec les lourds morceaux de plomb posés sur les photographies.  

Es-tu le seul à regarder Giulio Paolini? 

Comme Giulio Paolini, fais nous entrer dans les 
coulisses de cette image ! Liste, étape par étape, 
ce que l’artiste a dû faire pour obtenir cette 
photo.

MONTRER L’ART AUTREMENT : Emilio Prini, Fermacarte [Presse-papiers], 1968

Qu’est-ce que tu as ressenti en regardant 
cette image au sol ? Est-ce que tu as aimé 
cette expérience ? 

Dans l’exposition au BAL, as-tu vu la même 
installation que celle qui apparaît ici ? 
Qu’est-ce que tu retrouves ? Pourrais-tu 
présenter deux caractéristiques de « l’arte 
povera » présentes dans cette oeuvre ? 
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Michelangelo Pistoletto,  
Le orecchie di Jasper Johns [Les oreilles 
de Jasper Johns], 1966

Avec ta classe, réalise une exposition 
collective à la manière de Michelangelo 
Pistoletto. 

Photographiez chacun un portrait d’un élève 
de la classe. Puis imprimez ce portrait, évidez 
le portrait de sa partie centrale, et collez 
ce nouveau portrait tronqué sur une feuille 
blanche. Sauriez-vous reconnaître le modèle 
original ? 

SI TU NE DEVAIS RETENIR QU’UNE IMAGE

À TON TOUR, ENTRE DANS LA « FABRIQUE DU REGARD »

Michelangelo Pistoletto,  
Sacra conversazione. Anselmo, Zorio, 
Penone [Conversation sacrée. Anselmo, 
Zorio, Penone], 1962-1974

Observe cette reproduction du tableau 
miroir de Michelangelo Pistoletto. 

Cette « conversation sacrée » est bien 
mystérieuse… Imagine le dialogue entre ces 
trois hommes, tous trois font partie de l’arte 
povera, que peuvent-ils se raconter ?  
Souviens-toi que ces artistes ne se prennent 
pas au sérieux et qu’ils ont envie de faire entrer 
le spectateur dans leurs créations. Découpe 
dans un magazine deux ou trois silhouettes 
comme ici, et recrée une conversation entre 
elles en les collant sur un papier couleur qui 
te servira de fond comme l’a fait Michelangelo 
Pistoletto sur le miroir.

Méli mélo
Certains mots chers aux artistes de « l’arte 
povera » se sont échappés des pages de 
notre livret, est-ce que tu pourrais les replacer 
à côté des œuvres auxquelles ils sont reliés : 
« ready made »,  
« mise en abyme »
« performance ».
Vérifie leur définition si tu as un doute !

Tu viens de découvrir l’ensemble de 
l’exposition.  

Réfléchis à l’œuvre que tu as préférée.  
Quel est son titre et son auteur ? 

Peux-tu la décrire comme l’a fait la  
conférencière pendant la visite ?  
Pourquoi l’as-tu choisie ? 

Retrouvez ce dossier et d’autres ressources 
en ligne sur le site du BAL :  
https://www.le-bal.fr/vous-etes-enseignanteasso

https://www.le-bal.fr/vous-etes-enseignanteasso

